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Maggie Salcedo, illustratrice de textes narratifs  

dans La Semaine de Suzette de 1947 à 1954 

 

Eri MATSUMURA 

 

Comme je l’ai montré dans mon article « Maggie Salcedo et Marie-Claude Castéran 

dans La Semaine de Suzette1 », l’artiste française Maggie Salcedo (1890-1959) a beaucoup 

travaillé pour cette publication. Ses contributions sont diverses. Dans mon étude citée, j’ai 

recensé, pour la période du 18 novembre 1948 au 26 mai 1955, trente-trois récits brefs et 

deux romans qu’elle a écrits et publiés sous le pseudonyme de Marie-Claude Castéran et 

qu’elle a illustrés elle-même2. Par ailleurs, elle a donné des illustrations de plusieurs textes 

narratifs dus aux autres écrivains, ainsi que celles de publicités de Bleuette. Si donc la liste de 

la première catégorie est déjà établie, celle des deux autres reste à faire. Dans le présent article, 

je soumets aux lecteurs le résultat de ma petite enquête sur le deuxième groupe, entre la 

trente-huitième et la quarante-cinquième année du périodique, à savoir de 1947 à 1954. Mon 

enquête est fondée sur un dépouillement de ma documentation personnelle, que j’ai 

complétée par la numérisation de Gallica, qui couvre quarante-trois années de 

l’hebdomadaire (de 1905 à 1953) malgré des lacunes3. Pour la période qui va depuis 1947 

jusqu’à 19544, on dénombre au total cinquante-trois textes illustrés par Maggie Salcedo, le 

plus souvent avec sa signature ou le nom d’illustratrice imprimé, mais quelquefois – onze fois 

pour être précise – sans signature. Pour ces derniers cas, c’est son style particulier qui m’a 

permis l’identification5 . Voici une liste sommaire de ces contributions, qui donnera aux 

lecteurs d’aujourd’hui un aperçu fascinant des œuvres graphiques de Maggie Salcedo.  

 
1 Eri Matsumura, « Maggie Salcedo et Marie-Claude Castéran dans La Semaine de Suzette », Glaliceur, no 64, 2022, 
p. 1-12 (https://shs.hal.science/halshs-03741996v2). 
2 Sur ses illustrations des œuvres de Marie-Claude Castéran, voir sur le site de Glaliceur les figures 3-9 de mon 
article cité « Maggie Salcedo et Marie-Claude Castéran dans La Semaine de Suzette » : 
https://sites.google.com/view/site-de-glaliceur/accueil/maggie-salcedo-et-marie-claude-casteran-dans-la-
semaine-de-suzette. 
3 Voir sur le site de Gallica : https://gallica.bnf.fr/ark:/12148/cb32896464p/date (consulté le 5 septembre 
2024). 
4 Pour les années 1952 et 1953, je n’ai pu accéder à quelques numéros, absents sur Gallica. Mon examen 
systématique s’arrête en 1954, mais notre artiste n’a pas cessé de travailler pour La Semaine de Suzette. Dans mon 
article cité, j’ai relevé pour 1955 les cinq cas suivants, où elle a illustré le texte qu’elle a signé Marie-Claude 
Castéran : (1) Le rémouleur et le raccommodeur dans le numéro 6 du 6 janvier 1955 (46e année), p. 81-82 et 95, en 
couleur et en noir et blanc ; (2) Le meunier de Pignans dans le numéro 9 du 27 janvier 1955 (46e année), p. 136-
137, en couleur ; (3) Les espadrilles rouges dans le numéro 22 du 28 avril 1955 (46e année), p. 352, en couleur ; (4) 
Pantoufle et Sismonda dans le numéro 23 du 5 mai 1955 (46e année), p. 353, 356-357 et 366, en couleur et en noir 
et blanc ; (5) Pantchick et Maïtou accompagnent Grand-mère au marché dans le numéro 26 du 26 mai 1955 (46e année), 
p. 408-409, BD en couleur.  
5 Dans ma liste, j’ai explicité ces derniers cas, afin que les lecteurs puissent vérifier si mon identification est 
valable.  

https://shs.hal.science/halshs-03741996v2
https://sites.google.com/view/site-de-glaliceur/accueil/maggie-salcedo-et-marie-claude-casteran-dans-la-semaine-de-suzette
https://sites.google.com/view/site-de-glaliceur/accueil/maggie-salcedo-et-marie-claude-casteran-dans-la-semaine-de-suzette
https://gallica.bnf.fr/ark:/12148/cb32896464p/date
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38e année 

1) La jolie voix de Frank de Claude Meillaren, dans le n° 38 du 18 septembre 1947, p. 445 et 450-451, 
en couleur (figure 1).  

2) La Demoiselle d’honneur de Claire et Line Droze, dans le n° 40 du 2 octobre 1947, p. 472-473, en noir 
et blanc (sans signature).  

3) Fa et la tarte morvandelle de Bertrande de Rivière, dans le n° 41 du 9 octobre 1947, p. 481 et 486-487, 
en couleur6. 

4) Ouvrez !... c’est Noël ! de Lily Jean-Javal, dans le n° 52 du 25 décembre 1947, p. 613 et 616-617, en 
couleur et en noir et blanc.  

39e année 

1) Sac à malices de Marie Franciane, dans le n° 3 du 15 janvier 1948, p. 17 et 28, en couleur (figure 2).  

2) La poule bleue de Lily Jean-Javal, dans le n° 13 du 25 mars 1948, p. 137 et 141, en couleur et en noir 
et blanc (figure 3). 

3) Quincampoix, marchand de perles de Lily Jean-Javal, dans les nos 27-28-29 des 1er, 8 et 15 juillet 1948, 
p. 305, 310-311, 322-323, 334-335 et 340, en couleur. 

4) Fa et l’autobus de Bertrande de Rivière, dans le n° 32 du 5 août 1948, p. 365 et 374-375, en couleur 
et en noir et blanc (sans signature)7.  

5) Le violon de Gildas de M. Strowski, dans le n° 39 du 23 septembre 1948, p. 449, 454-455 et 460, en 
couleur (figure 4).  

6) La seconde Cendrillon de Jacqueline Le Cocq, dans le n° 43 du 21 octobre 1948, p. 497, 502-503 et 
508, en couleur. 

40e année 

1) Prosper Piquepoint et son lit de Jean Farat, dans le n° 5 du 3 février 1949, p. 49 et 53, en couleur et en 
noir et blanc (figure 5). 

2) Fa tient de famille de Bertrande de Rivière, dans le n° 25 du 23 juin 1949, p. 289 et 300, en couleur 
(figure 6)8.  

3) Le sentier aux liserons roses de Jean Farat, dans le n° 43 du 27 octobre 1949, p. 510-511, en couleur. 

4) Adélaïde, y es-tu ? de May Gros, dans le n° 52 du 29 décembre 1949, p. 617 et 628, en couleur. 

41e année 

1) Les jouets de Sophie Rostopchine de M. d’Alençon, dans le n° 1 du 5 janvier 1950, p. 6-7, en couleur. 

2) Concours de photos de Wallace Carr, traduit par Y. Girault, dans le n° 26 du 29 juin 1950, p. 306-307, 
en couleur. 

3) Le placard du diable de Marinette Delorme, dans le n° 37 du 14 septembre 1950, p. 433 et 443, en 
couleur et en noir et blanc. 

4) Je suis gourmande…Et vous ? dans le n° 38 du 21 septembre 1950, p. 454, en noir et blanc9. 

 
6 Série d’histoires drôles de Fa, une petite fille étourdie, qu’on retrouve par la suite. Dans ce numéro, il s’agit 
de sa tentative ratée de faire une tarte. 
7 Récit d’un embouteillage causé par Fa. 
8 Souvenir de l’arrière-grand-oncle de Fa. 
9 Recettes de petits fours qui ne cuisent pas. 
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5) Nine et le Zanzibar de Françoise de Souza, dans le n° 43 du 26 octobre 1950, p. 505 et 516, en 
couleur. 

6) – Décidément, je l’abonne à Jeudi-Matin, dans le n° 48 du 30 novembre 1950, p. 574, en noir et 
blanc10. 

7) Les fumées du village de Christabel de Marinette Delorme, dans le n° 49 du 7 décembre 1950, p. 577 et 
587, en couleur et en noir et blanc (figure 7). 

42e année 

1) Légende japonaise – Le bouquet de Mitsouki, dans le n° 36 du 6 septembre 1951, p. 561 et 576, en 
couleur (figure 8). 

2) La fusée de M. Vial, dans le n° 40 du 4 octobre 1951, p. 625 et 640, en couleur. 

43e année 

1) Le soulier de dame Gertrude, dans le n° 3 du 20 décembre 195111, p. 52, en couleur. 

2) Les boueux de Colette Nast, dans le n° 22 du 1er mai 1952, p. 348-349, en couleur. 

3) Le mot merveilleux de Florence Houlet, dans le n° 37 du 14 août 1952, p. 581 et 592, en couleur et 
en noir et blanc. 

4) Les quatorze gâteaux de J. Madel, dans le n° 44 du 2 octobre 1952, p. 708, en couleur (sans signature). 

5) La vache et le trésor de Saint Avit, dans le n° 46 du 16 octobre 1952, p. 725, 729 et 739, en couleur 
et en noir et blanc. 

6) Le problème d’Andrée Dubois-Millot, dans le n° 51 du 20 novembre 1952, p. 819, en noir et blanc. 

44e année 

1) Sam, mon petit Sam.., dans le n° 7 du 15 janvier 1953, couverture, en couleur12. 

2) Les yeux de Vasti, dans le n° 11 du 12 février 1953, couverture, en couleur13. 

3) Le bourgmestre malgré lui de Colette Nast, dans le n° 17 du 26 mars 1953, p. 261 et 264, en couleur 
et en noir et blanc. 

4) La légende du fer à repasser d’Henriette Robitaillie, dans le n° 25 du 21 mai 1953, p. 389 et 401, en 
couleur et en noir et blanc. 

5) Contes de la forêt d’Anne Desmond, dans le n° 32 du 9 juillet 1953, p. 501 et 508-509, en couleur. 

6) Le concerto sur le toit de Colette Nast, dans le n° 36 du 6 août 1953, p. 565 et 569, en couleur et en 
noir et blanc (figure 9). 

7) Le secret de la tour, dans le n° 37 du 13 août 1953, p. 582, en noir et blanc14. 

 
10 Annonce de l’abonnement au journal Jeudi-Matin. En dehors de la période étudiée, il y a une annonce illustrée 
par notre artiste dans le numéro 12 du 17 février 1938, p. 195 en noir et blanc : « Cours de dessin pour enfants par 
MAGGIE SALCEDO, 4, rue de la Source (16e) » : https://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bd6t51231729p/f14.item 
(consulté le 5 septembre 2024). 
11 Sur la couverture des quatre numéros de décembre 1951 on lit « 42e ANNÉE », mais c’est une faute 
d’impression pour la « 43e ANNÉE », parce que celle-ci commence au mois de décembre 1951 comme nous 
l’apprend la couverture de la livraison du 3 janvier 1952, qui porte « N° 5 » de la « 43e ANNÉE ».  
12 Je n’ai pu vérifier le nom de l’auteur du texte et le numéro de page. 
13 Je n’ai pu vérifier le nom de l’auteur du texte et le numéro de page. 
14 La nouvelle est interrompue, conviant les lectrices à résoudre le mystère et sauver la vie des protagonistes 
(voir la note suivante). 

https://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bd6t51231729p/f14.item
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8) L’enveloppe au cachet rouge d’André Sylvain, dans le n° 41 du 10 septembre 1953, p. 656-657, en noir 
et blanc (sans signature). 

9) Réponses des lectrices – Le secret de la tour, dans le n° 47 du 22 octobre 1953, p. 742 et 754, en noir et 
blanc (sans signature)15. 

10) Comment la princesse Ganette s’envola par la fenêtre de Marcelle Vérité, dans le n° 49 du 5 novembre 
1953, p. 780-781 en couleur. 

11) Écuyer sans écu de Colette Nast, dans le n° 52 du 26 novembre 1953, p. 821 et 835-836, en couleur 
et en noir et blanc (figure 10). 

45e année 

1) Une lectrice nous confie : Ce fut une étrange aventure d’Édith, dans le n° 5 du 31 décembre 1953, p. 72, en 
noir et blanc (sans signature). 

2) Le cirque de Bérengère de Colette Nast, dans le n° 6 du 7 janvier 1954, p. 85 et 97, en couleur et en 
noir et blanc. 

3) Une pauvre incomprise d’Andrée Dubois-Millot, dans le n° 8 du 21 janvier 1954, p. 120 et 131, en noir 
et blanc. 

4) Crêpes dentelles, dans le n° 13 du 25 février 1954, p. 199, en noir et blanc16.  

5) Les revenants de Castel-Trégault de J. Madel, dans les nos 15-16-17 des 11, 18 et 25 mars 1954, p. 238-
239, 254-255 et 270-271, en noir et blanc (sans signature). 

6) La bergère, le soldat et le moine de Colette Nast, dans le n° 25 du 20 mai 1954, p. 396-397, en couleur. 

7) Dyvonne découvre Paris d’Enne Lefranc, dans le n° 27 du 3 juin 1954, p. 421 et 433, en couleur et en 
noir et blanc (sans signature). 

8) Le docteur Mirabelle d’Henriette Robitaillie, dans les nos 32-33 des 8 et 15 juillet 1954, p. 508-509 et 
524-525, en couleur (figure 11). 

9) Tio Conejo et le Vieux Daim Sage de R. Delille, dans le n° 34 du 22 juillet 1954, p. 542-543, en noir et 
blanc. 

10) Les cadeaux de Coccinelle de Claude Sylvain, dans le n° 36 du 5 août 1954, p. 565-566, en couleur et 
en noir et blanc (sans signature). 

11) Mademoiselle Térébenthine de Claude Sylvain, dans le n° 40 du 2 septembre 1954, p. 643, en noir et 
blanc (sans signature). 

12) Les cheveux d’or d’Andrée Dubois-Millot, dans le n° 45 du 7 octobre 1954, p. 712 et 724, en couleur 
et en noir et blanc (sans signature) (figure 12). 

13) Coupable ou non coupable ? de Wallace Carr, traduit par Yvonne Girault, dans le n° 50 du 11 
novembre 1954, p. 798-799, en noir et blanc. 

En parcourant les œuvres recensées dans cette liste, on verra clairement combien 

Maggie Salcedo a excellé dans les scènes drôles ou attendrissantes et comment elle a réussi à 

mettre en valeur les histoires écrites par des auteures connues de La Semaine de Suzette comme 

Marinette Delorme, Colette Nast, Bertrande de Rivière ou Henriette Robitaillie.  

 
15 La conclusion de la nouvelle du numéro 37 du 13 août 1953 (voir la note précédente) ; on trouve diverses 
solutions de l’énigme proposées par l’équipe éditoriale et des lectrices.  
16 Recette des crêpes dentelles. 
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figure 1                        figure 2 

figure 3                        figure 4 
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figure 5                        figure 6 

figure 7                        figure 8 
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figure 9                        figure 10 

 

figure 11                        figure 12 

 

Toutes les figures proviennent d’une collection particulière. 


